
Immigrants

{…}
Creusez en moi, Vous trouverez l’Arabe
Au fou d’un souk. Vous trouverez l’Indien
Dans sa tribu fumant un tabac fade.
Vous trouverez des nègres et des chiens
Criant au ciel un destin misérable

Sommes nous cent? Nul ne pourrait le dire
Non plus Moïse, Ulysse, et non plus Dieu.
Sommes-nous mille ? Il faudrait un empire
pour accueillir notre peine et ces feux 
Que nos regards allument sur les cimes.

Qu’y pouvons nous ? Notre nef c’est le monde
Et le voyage éternel est sans port. 
Le bateau noir poursuit la même ronde,
Les immigrants d’attendre que la mort. 
Au bout des jours, que la cale est profonde?
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